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 الملخص

 :التالية: المجالات مع عملنا يتقاطع
.

إنشاء أجل من التطبيقيةـ الأعمال ورقة تلخيص طرق و النص معالجة تقنيات تدمج عمل طريقة إقترحنا ، لهذا   
الصلة ذات العناصر لاستخراج المختلفة التلخيص طرق باستعمال الورقة لهذه تلقائي ملخص .  

:الرئيسية: الكلمات .

                

 Résumé 

 ​ Notre travail est a l’intersection des  domaines suivant : le Text Minig, le traitement 

du langage naturel, l’extraction des informations et l’apprentissage des travaux pratique à 

distance. 

L’objectif de notre travail est de générer un résumé automatique d’une feuille de TP. Pour 

cela on a proposé un processus de génération automatique qui intègre les techniques de 

Text Minig, les méthodes de Summurization du langage naturel et les différentes méthodes 

d’extraction de l’information. 

Mots-clés : l'exploration de données, traitement  du langage naturel NLP, un résumé, 

                  informations  pertinentes. 

Abstract 

Our work is at the intersection of the following areas: Text minig, Natural Language 

Processing, information extraction and remote practical work learning. 

The objective of our work is to generate an automatic summary of a TP sheet. For this , we 

have proposed an automatic generation process that integrates text minig techniques, 

natural language summurization methods and different extraction methods of extraction. 



Keywords: Data mining, Natural Language Processing(NLP), summary, relevant  

                    information. 
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Introduction générale 
L’émergence du Big Data a apporté de nouveaux défis aux équipes informatiques 

spécialisées dans l’analyse de données, et spécialement les données textuelles non 

structurées. 

Toutefois, la difficulté majeure rencontrée est que ces informations ne peuvent pas 

être utilisées pour tout traitement d’extraction d’informations pertinentes. Ceci est du à 

cause de leurs formats, ce qui pose des problèmes au niveau de la recherche, de la 

découverte, de l’extraction et de la modélisation des connaissances.  

Pour cela, ces données impliquent de nombreuses applications pour une telle taille 

de données tels que les  mails, les pages web, les enregistrements audio, les articles de 

recherche, etc. 

Notre objectif et de réaliser une adaptation ou une optimisation des techniques de 

Text Mining pour les feuilles de TP, et montrer le lien entre le Text Mining et le traitement du 

langage naturel et les documents textuels, en les appliquant sur cette feuille de la spécialité 

« chimie », afin d’extraire les termes ou les informations les plus pertinentes, et cela va nous 

conduire au point de rencontre de plusieurs discipline : l’analyse des données, le traitement 

du langage naturel et l’extraction des concepts. 

Organisation du mémoire : 

Après, la présentation de notre objectif et l’introduction générale, ce mémoire sera 

organisé en cinq chapitres de la façon suivante. 

Chapitre1. Généralités 

            Dans ce chapitre, nous allons donner des généralités sur  le traitement  



 automatique  du  texte avec toutes  ses étapes( Nettoyage du texte(Suppression des              

mots vides et quelques signes de ponctuation), Tokennization(découper le texte en              

mots ou séquence ) appelés Tokens, Lemmatisation et Stemming) ,ainsi que le             

traitement du langage naturel NLP et leur application sur une feuille de TP .Le traitement du 

texte est la phase la plus importante qui abouti à avoir un texte nettoyé prêt à l’emploi. 

 

 

Chapitre2.  Résumé automatique du texte et extraction des éléments  

    Dans ce chapitre nous avons vu deux étapes très importantes de notre travail : Le 

résumé automatique du texte avec  ses types et les méthodes de réalisation possibles pour 

leurs modèles d’automatisation, on a choisit Méthode basée sur la classification des 

éléments, car c’est cette méthode seule, qui nous a aider à aboutir notre but. 

 Et les différentes méthodes d’extraction des éléments pertinents, dans notre cas 

d’étude, on a choisis la méthode : Dictionnaire  qui se base sur la comparaison directe des 

éléments du texte résumé et un dictionnaire généré manuellement à partir de la 

documentation sur le web, dans le domaine choisis : chimie. 

Chapitre3. Contribution 

                Ce chapitre est consacré au travail théorique précédent avec toutes ses  

étapes avec une vue global du travail et des propositions pour les problèmes     

rencontrés  durant le travail. 

Chapitre4. Implémentation 

                Dans ce chapitre, nous allons présenter la phase de réalisation et   

d’implémentation du notre système avec exemples de code et captures d’écran. 
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1. Introduction : 

Depuis plusieurs années, le contenu d’informations électroniques se trouvent sous 

plusieurs formes tirées de plusieurs sources (les news groups, les courriers électroniques, les 

forums de discussions, les réseaux sociaux, les documents électroniques…etc.). Plus de 80% 

de ce flux d’informations est stocké sous une forme textuelle (non structurée ou semi 

structurée). Dans ce travail on s’intéresse aux feuilles de Travaux Pratiques (TP) numériques 

se trouvant sur les plateformes d’enseignement  à distance. 

Les sources de connaissances nécessitent une formalisation de ces informations. Pour 

remédier à cela, plusieurs outils et techniques (langage naturel, extraction d’information, 

recherche d’information), qui rentrent dans le cadre de la fouille de texte ou Text Mining, ont 

été conçus.  

Donc, dans ce chapitre  on va présenter des généralités sur le Text Mining, le langage 

naturel ainsi le domaine de notre travail qui est les travaux pratiques a distance. 

Ce domaine des travaux pratiques à distance, a réapparut après l’apparition du 

pandémie du Covid 19, cette pandémie qui a conduit la moitié de l’humanité au 

confinement, tout le monde est à l’arrêt, et parmi les secteurs impactés, il y a l’éducation, 

avec prés de 1.7 milliards d’enfants et de jeunes dans le monde qui ne vont ni à l’école, ni à 

l’université. 

Cette pandémie a provoqué la plus grande révolution de l’éducation que le monde n’a 

jamais vu : une accélération de l’apprentissage en ligne à distance, pour assurer à la fois la 

protection sanitaire des étudiants, le maintient de la qualité pédagogique, la continuité de la 

formation professionnelle et une préparation efficace des cours et Tps à distance qui 

présente notre domaine de travail. 

2 .Text Mining : 
     2.1. Définition : 

      ​ Le Text Mining est une branche de l’intelligence artificielle qui se spécialise dans le 

traitement de corpus de textes pour en analyser le contenu puis en extraire des connaissances. 
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      ​  le Text Mining est défini comme suit : « Le Text Mining est un traitement permettant 

de passer en revue un ensemble de données textuelles grâce à des techniques statistiques et 

linguistique pour en déduire de l’information utile par rapport au but fixé par un utilisateur lui 

évitant une lecture séquentielle de l’information » [1]. 

2.2. Domaines d’application  du Text Mining : 

 

    ​  L'exploration de texte  est un domaine interdisciplinaire qui intègre des domaines 

tels que la recherche d'informations, l'extraction d'informations, l'exploration de données, 

la linguistique informatique et le traitement du langage naturel. Les domaines de 

l'exploration de texte sont illustrés dans la figure [1] ci-dessous. 

 

 Figure 1 : Les domaines du Text Mining [2] 

 

2.3. Les technique du Text Mining : 

Il existe plusieurs techniques  et outils pour le Text Mining, parmi ces techniques (voir 

figure [2]) on cite les suivant : 

●​ Traitement automatique du langage naturel et apprentissage automatique : 

    La plupart des outils utilisent le traitement automatique du langage naturel         et/ou 

des techniques de Machine Learning  pour Le Text Mining. 

●​ Les méthodes statistiques : telles qu'elles sont utilisées pour l'exploration de données, 

sont également appliquées pour l'exploration de texte. En fait, la plupart des outils 

utilisent les méthodes statistiques  en conjonction avec d'autres méthodes. 

●​ Intelligence artificielle : techniques telles que les réseaux de neurones sont également 

utilisés dans de nombreux outils  du Text Mining. 
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●​ Les techniques de classification: sont également utilisées pour  catégoriser le texte et   

les documents. Ces techniques doivent être capables de traiter des données non 

structurées. 

●​ Apprentissage linguistique, analyse sémantique  et modélisation prédictive des 

techniques sont également employées pour extraire du texte. [3]  

La figure ci-dessous illustre quelques techniques du Text Mining :  

 

 Figure  2 : Les techniques les plus populaires du Text Mining [3] 

 

2.4. Les étapes du processus du Text Mining : 
  ​ Le processus du Text Mining implique une série d'activités à effectuer pour extraire 

l'information. [4] .Ces activités sont : 

●​ Le prétraitement du texte. 

●​ La transformation du texte. 

●​ La sélection des caractéristiques. 

●​ Data Mining. 

●​ L’évaluation 

●​ L’application. 
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Figure 3 .Activités effectuées par le processus du Text Mining  

L’étape la plus importante est le prétraitement, ou la préparation des données, c’est 

une tâche très importante qui consomme le plus de temps dans le processus de Text Mining 

(figure [3]). Cette étape inclut tous les traitements, les processus et les méthodes nécessaires 

pour la préparation des données pour les opérations de bases de la découverte de 

connaissance du système Text Mining. L’étape du prétraitement en général converti les 

informations de leur source originale en un format intermédiaire [5].  

Le prétraitement dans le Text Mining consiste à identifier le nettoyage qui devra être 

effectué pour permettre notre analyse. Le nettoyage fait référence aux étapes prises pour 

normaliser le texte et pour supprimer le texte et les caractères qui ne sont pas pertinents. 

Après avoir effectué ces étapes, on se retrouve avec un ensemble de données textuelles 

"propres" prêt à être analysé. [6]. Dans  cette étape en procède comme suit : 

-​ Transformer toutes les lettres en minuscule. 

-​ Faire la Tokénisation : mots ou les phrases. 

-​ Supprimer les mots vides (Stopwords). 

-​ Supprimer la ponctuation. 

-​ Stemming. 

-​ Lemmatisation. 

-​ La normalisation. 

-​ Créer un nouveau corpus propre prêt à l’emploi. 

 

3. Le langage naturel : 

3.1. Définition : 

       C’est un domaine multidisciplinaire impliquant la linguistique, l'informatique et 

l'intelligence artificielle. Il vise à créer des outils de traitement de la langue naturelle pour 

diverses applications. Il ne doit pas être confondu avec la linguistique informatique, qui vise 

à comprendre les langues au moyen d'outils informatiques [7] 
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 3.2 .Traitement du langage naturel (NLP) 

      Le traitement du langage naturel est le problème le plus difficile dans le domaine de 

l'intelligence artificielle. C'est l'étude du langage humain afin que les ordinateurs puissent 

comprendre des langages naturels similaires à ceux des humains. Le traitement du langage 

naturel concerne la génération du langage naturel (NLG) et la compréhension du langage 

naturel (NLU).  

NLG s'assure que le texte généré est grammaticalement correct et fluide. La plupart 

des systèmes NLG incluent un réalisateur syntaxique pour s'assurer que les règles 

grammaticales telles que l'accord du verbe sujet sont respectées et un planificateur de texte 

pour décider comment organiser les phrases, les paragraphes et les autres parties de 

manière cohérente. La meilleure application NLG connue est la traduction automatique.  

NLU se compose d'au moins l'un des composants suivants : a tokenizer, analyseur 

lexical, analyseur de syntaxe et analyseur sémantique. 

En d'autres termes, la NLP est un composant de l'exploration de texte qui effectue un 

type particulier d'analyse linguistique qui aide essentiellement une machine à "lire" du texte. 

Il utilise une méthodologie différente pour déchiffrer les ambiguïtés du langage humain, 

notamment les éléments suivants : résumé automatique, étiquetage des parties du discours, 

segmentation, ainsi que la compréhension et reconnaissance du langage naturel. Nous 

verrons tous les processus étape par étape en utilisant Python. [8] 

 3.3. Les méthodes du NLP : 

     ​ Globalement, nous pouvons distinguer deux aspects essentiels à tout problème 

de NLP : 

●​ La partie « linguistique », qui consiste à prétraiter et transformer les informations en 

entrée en un jeu de données exploitable. 

●​ La partie « apprentissage automatique » ou « Data Science », qui porte sur l’application 

de modèles de Machine Learning ou Deep Learning à ce jeu de données. [8]. 

 

 

  3.4. Les avantage du NLP : 
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Le principal avantage du NLP est qu’il améliore la façon dont les humains et les 

ordinateurs communiquent entre eux. Pour manipuler un programme informatique, le 

moyen le plus direct passe par code, le langage de l’ordinateur. En autorisant les machines 

à comprendre le langage humain, l’interaction avec celles-ci devient beaucoup plus 

intuitive pour les humains. Les autres avantages sont : 

-​ Amélioration de la précision et de l’efficacité de la documentation. 

-​ Réalisation automatique d’un résumé lisible d’un texte original plus vaste et plus 

complexe. 

-​ Utilisation d’assistants personnels et de chabots. 

-​ Analyse des sentiments facile à réaliser. 

-​ Mise à disposition d’information avancée à partir d’analyse qui n’était pas disponible 

auparavant en raison du volume de données. [9]  

4.  Le NLP et le Text Mining : 

      ​ Le domaine de la NLP concerne l'analyse des informations textuelles et a été 

appliqué récemment dans d’autres domaines comme  le contexte des sciences  

expérimentales (la biologie moléculaire, la chimie pharmaceutiques...etc.).  

L’approche d'exploration de texte implique l'analyse et l'extraction des collections 

d'informations de données textuelles libres en utilisant des systèmes.  

En général, les applications d'exploration de texte tirent parti d’une gamme de 

méthodes indépendantes du domaine telles que la partie du discours (POS) taggers, qui 

étiquettent chaque mot avec son correspondant partie du discours (par exemple nom, 

verbe ou adjectif), ou les stemmers, qui sont des algorithmes qui retournent la 

morphologie racine d'une forme de mot. En outre, des outils et des ressources spécifiques 

à un domaine tels que les marqueurs de protéines et les  ontologies sont utilisés [10].  

4. 1. Comparaison entre Text Mining et NLP :  

Le terme «Text Mining» est utilisé pour l'apprentissage automatique automatisé et 

les méthodes statistiques utilisées à cet effet. Il est utilisé pour extraire des informations 

de haute qualité à partir de texte non structuré et structuré.  

Les informations peuvent être structurées en texte ou en structure correspondante, 

mais la sémantique du texte n'est pas prise en compte. Le langage naturel est ce qu’on 
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utilise pour la communication. Les techniques de traitement de ces données pour 

comprendre la signification sous-jacente sont collectivement appelées traitement du 

langage naturel (NLP). Les données peuvent être de la parole, du texte ou même une 

image et l'approche implique l'application de techniques d'apprentissage automatique 

(ML) sur les données pour créer des applications impliquant la classification, l'extraction 

de la structure, la synthèse et la traduction des données structurées, analyse des 

sentiments, etc. [11] 

Le tableau suivant résume la différence entre les deux termes : 

  Text Mining Traitement du langage naturel 

1. Il traite de la conversion du contenu textuel en 
données qui font l’objet d’une analyse plus 

approfondie. 

Son objectif est que les systèmes informatiques 
puissent comprendre les langues ou les textes 

humains. 

2. Pour traiter les données, il utilise différents 
types d’outils et de langages. 

Il utilise des modèles d’apprentissage automatique 
de haut niveau pour traiter les données et produire 

des résultats. 

3. Pour effectuer des tâches, il ne prend pas en 
compte l’analyse sémantique. 

Il prend en compte l’analyse syntaxique et 
l’analyse sémantique pour effectuer des tâches. 

4. La principale source de données dans 
l’exploration de texte comprend des documents 

volumineux. 

En cela, il peut y avoir plusieurs sources de 
données telles que des panneaux, des discours, etc. 

5. En cela, nous pouvons mesurer facilement les 
performances du système et sa précision par 

rapport à la PNL. 

En cela, mesurer les performances du système est 
assez difficile par rapport au Text Mining. 

6. Il ne nécessite pas d’intervention humaine. Pour traiter des données, cela nécessite parfois une 
intervention humaine. 

7. Il produit le modèle et la fréquence des mots. Il produit une structure comme une structure 
grammaticale. 

8. Il peut être utilisé pour surveiller les médias 
sociaux. 

Il peut être utilisé dans la traduction de sites Web. 

 

                         Tableau1 : Comparaison entre Text Mining et NLP [12] 

 

5.  Les travaux pratiques : 
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   5.1. Notions de Travaux Pratiques : 

          Le progrès des toutes les sciences est fondu essentiellement sur la comparaison entre 

les lois théoriques et les résultats des expériences et les lois théoriques sont censés décrire 

objectivement la réalité scientifiques ainsi les résultats des expériences supposés être 

représentatifs. 

Les deux démarches, théoriques et expérimentales, sont naturellement 

accompagnées de la notion d’incertitude, ce qui rend l’une indispensable pour compléter 

l’autre. 

Les travaux pratiques constituent un type d'enseignement fondé sur 

l'apprentissage pratique avec en particulier la réalisation d'expériences permettant de 

vérifier et compléter les connaissances dispensées dans les cours théoriques. 

Les travaux pratiques concernent généralement les sciences expérimentales. 

Contrairement aux autres types de cours qui se passent exclusivement à l'oral ou à l'écrit, les 

séances de travaux pratiques nécessitent souvent un matériel spécifique 

(verrerie et produits chimiques, circuits électriques, ordinateurs...). La salle de classe, de 

type laboratoire, affectée à ces travaux est généralement appelé Salle de travaux 

pratiques ou salle de TP. 

Les travaux pratiques sont une mise en application (et une mesure de la maîtrise par 

les étudiants) de la méthode scientifique, basée sur la pose d'hypothèse, la conception d'un 

protocole expérimental, l'expérimentation, l'interprétation des résultats et le raffinement 

des hypothèses initiales. 

Les travaux pratiques permettent de mettre en évidence les transferts et les 

techniques mis en œuvre dans les ateliers d’application et d'adapter les supports 

pédagogiques en fonction des techniques étudiées. [13]  

5 .2 .Objectifs : 

Les travaux pratiques peuvent offrir des avantages innombrables aux scientifiques, citons 

quelques-uns : 

●​ Acquérir une connaissance de base des phénomènes scientifique (chimie, physique, 

informatique……….) . 
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●​ Apprendre à représenter et interpréter les résultats obtenus et en tirer les 

conclusions. 

●​ Apprendre quelques règles pour estimer les incertitudes expérimentales et valoriser 

les mesures effectuées au laboratoire. 

●​ Renforcer la compréhension du cours. 

●​ Apprendre certains comportement et pratiques expérimentaux, tels que le bon usage 

des outils et le respect des méthodologies de recherche. 

5.3 .Objectifs pédagogiques et typologie de travaux pratiques : 

             Les travaux pratiques et spécialement en sciences expérimentales mettent en œuvre 

des supports matériels qui peuvent être classés selon deux types principaux : 

• Des mécanismes réels et authentiques : ceux-ci sont éventuellement appareillés pour 

analyser des solutions constructives, mesurer des caractéristiques et, plus généralement, 

permettre des observations relatives à leur comportement en situation réelle, 

• Des supports destinés à l'étude et la vérification des phénomènes. 

Ces travaux pratiques permettent : 

• De mettre en relation le réel et ses représentations ; d'apprécier les écarts entre les 

résultats obtenus à partir du modèle d'étude et les résultats mesurés sur le réel, 

• De mettre en lumière le choix des solutions constructives adoptées en regard des fonctions 

techniques à réaliser. 

• De découvrir ou d'illustrer les lois fondamentales. [14]  

5.4 La feuille de TP : 

        La feuille de TP est un document riche en information scientifique, il est rédigé par des 

chercheurs dans un domaine donné, il fait généralement référence à une feuille de papier 

avec des questions ou des exercices que les étudiants doivent accomplir. 
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5.4.1. Description d’une feuille de TP : 

Le format général d’une feuille de TP est généralement présenté sous plusieurs 

parties, la figure ci-dessous illustre ces parties : 

 

Figure 4 : Format générale de la feuille de TP 

6- Conclusion : 

Dans ce chapitre, nous avons présenté des généralités sur les différents axes de notre 

travail : Text Mining, NLP et travaux pratiques ainsi la feuille de TP qui représente le noyau 

de notre travail ; c’est le document source qu’on va étudier durant ce mémoire. 
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Etat de l’art 

Ⅰ .résumé automatique du texte : Première partie : 

Ⅰ.1. Introduction : 

              Le résumé automatique de texte est l'une des applications du traitement du langage 

naturel (TLN) qui a forcément un impact énorme sur nos vies. Avec la croissance des médias 

numériques et l'édition toujours croissante : qui a le temps de parcourir des articles, des  

documents ou même des livres entiers pour décider s'ils sont utiles ou non ? Heureusement, 

cette technologie est déjà là. 

Le résumé automatique de texte est l'un des problèmes les plus difficiles et les plus 

intéressants dans le domaine du traitement automatique du langage naturel (TLN). 

Le résumé de texte a attiré l'attention dès les années 1950. Un article de recherche, 

publié par Hans Peter Luhn à la fin des années 1950, intitulé "La création automatique de 

résumés de littérature", utilisait des caractéristiques telles que la fréquence des mots et la 

fréquence des phrases pour extraire des phrases importantes du texte à des fins de résumé. 

 ​ Il s'agit d'un processus de génération d'un résumé concis et significatif du texte à 

partir de plusieurs ressources textuelles telles que des livres, des articles de presse, des 

articles de blog, des documents de recherche, des mails et des tweets. 

La demande de résumé automatique de texte augmente de nos jours grâce à la 

disponibilité de grandes quantités de données textuelles. [15]  

Ⅰ.2 .Définition : 

       Le résumé de texte est un processus permettant d'exprimer le contenu d'un document 

sous une forme condensée qui répond aux besoins de l'utilisateur. Il sert d'outil qui aide 

l'utilisateur à trouver efficacement des informations utiles à partir d'une immense quantité 

d’informations. Le résumé permet la réduction de la taille du document original tout en 

préservant son contenu informatif et représente moins de la moitié du texte principal. [15]  

Ⅰ.3. Les différentes approches de résumé automatique de texte : 
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Il existe quatre approches principales pour générer des résumés de texte, ces  

approches sont classées par rapport au document de sortie : 

Ⅰ.3.1. Approche d’extraction :  

Consiste à choisir des extraits appropriés (des phrases, des paragraphes, etc.) du 

texte original et à les enchainer dans une forme plus courte. Le texte résumé est extrait du 

texte sur base statistique ou en employant des méthodes heuristiques ou une combinaison 

de deux. 

 Souvent, on extrait du texte source les phrases complètes jugées les plus 

importantes. Cette approche a l’avantage d’être facile à réaliser mais elle risque d’introduire 

une certaine incohérence dans les résumés. 

 L’objectif de cette approche est de pouvoir fournir rapidement, sans analyse en profondeur 

du texte, un résumé à l’utilisateur. On repère et extrait les segments textuels (phrases ou 

paragraphe) les plus pertinents du texte afin de construire un sous-ensemble d’extraits 

textuels que l’on considère comme un résumé. 

    ​ L’avantage de la méthode par extraction est de ne pas passer par une analyse en 

profondeur du texte, et de pouvoir fournir un résumé de façon plus simple sans devoir 

générer du texte. 

    ​  Le résumé par extraction évite la génération de texte. Ceci permet de se concentrer 

sur la sélection du contenu pertinent et d’autre part, d’obtenir un résumé lisible et 

linguistiquement correct 

 

Ⅰ.3.2. Approche d’abstraction :  

Le texte résumé est une interprétation du texte original avec un processus de 

production par réécriture du texte source en une version plus courte par le remplacement de 

certains concepts.sa mise en œuvre exige l’utilisation de grammaire et le lexique pour 

l’analyse syntaxique et la génération, en plus d’une modélisation de la compréhension 

humaine des textes. Cette approche est la plus difficile. 

Ⅰ.3.3. Approche statistique :  

Les approches statistiques peuvent résumer un document en utilisant des 

caractéristiques statistiques de la phrase telles que le titre,  l'emplacement, la fréquence des 
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termes, en attribuant des poids aux mots clés, puis en calculant le score de la phrase et en 

sélectionnant la phrase la mieux notée dans le résumé.  

Ⅰ.3.4. Approche linguistique :  

La linguistique est une étude scientifique du langage qui comprend l'étude de la 

sémantique et de la pragmatique. L'étude de la sémantique signifie comment le sens est 

déduit des mots et des concepts et l'étude de la pragmatique comprend la façon dont le sens 

est déduit du contexte 

 

Ces  approches peuvent être combinées en vue d’obtenir de meilleurs résumés. 

Ⅰ.4. Les domaines d’application de résumés automatiques : 

Nombreux sont les domaines d’outils du résumé automatiques, en effet, on peut 

recenser les usages suivants : 

-​ Pour résumer les nouvelles au SMS pour les téléphones portables. 

-​ Pour laisser un ordinateur synthétique lu le texte résumé. Le texte écrit peut être long et 

ennuyeux pour le lire. 

-​ Dans des moteurs de recherche pour présenter les descriptions compressées des résultats 

de recherche. 

-​ Pour chercher dans des langues étrangères et obtiennent un résumé automatiquement 

traduit du texte automatiquement résumé. 

Sans oublier les domaines de l’archivage, des bibliothèques et du journalisme 

Ⅰ.5. Les types de résumé automatique du texte : 

       L’objectif de résumé automatique de textes présente le texte source dans une version 

plus courte avec la sémantique. 

       Les résumés automatiques se diffèrent par rapport à leurs objectifs ou buts : Indicatif ou 

informatif. 

Ⅰ.5.1. Le résume indicatif : 

         ​ Le résumé indicatif a pour fonction de fournir au lecteur suffisamment d’information 

pour qu’il puisse juger s’il doit consulter ou non le texte source. Pour un document 

correspondant à ce que recherche un lecteur, le résume indicatif doit pouvoir acheminer 

correctement ce lecteur vers celui-ci à travers la lecture de son contenu qui doit pouvoir le 
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faire décider ou non de la consultation du document. Ce type de résumé contient seulement 

des éléments partiels par rapport au résume informatif, mais surtout des éléments en vue de 

répondre à sa fonction. De ce fait, s’il consiste à diriger le lecteur vers le document initial, il 

ne se substitue pas à la lecture de ce dernier. 

Ⅰ.5.2. Le résume informatif : 

        Le résumé informatif fournit un ensemble d’informations permettant de donner un 

large panorama du contenu d’un texte. Pour cela, l’ensemble des principaux sujets doit être 

rapporté. 

De plus, le résume informatif tend à conserver l’organisation générale du texte source. Ainsi, 

les sujets principaux qui sont rappelés dans le résume sont répartis de manière fidèle par 

rapport à l’organisation initiale afin de donner un juste aperçu de texte source. 

Ⅰ.6. Etapes de résumé de texte : 

Dans le résumé automatique de texte, on peut identifier trois différentes étapes illustrées 

dans la figure ci-dessous. La plupart des systèmes aujourd’hui utilisent la première étape 

seulement. [7]  

 

 

 

 

 

 

Figure 4.Etapes de résumé de texte 

Ⅰ.6.1 .Etape1 : Identification des thèmes 

Elle sert à produire un résumé simple (extrait) en détectant les unités 

importantes dans le document (mot, phrase, paragraphes, etc.). Les systèmes de résumé 

qui utilisent seulement l’étape d’identification du thème, produisent un résumé extractif. 

Ceci se fait par filtrage du fichier d’entrée pour obtenir seulement les thèmes les plus 

importants. Une fois ces thèmes identifiés, ils sont présentés sous forme d’un extrait. 

Pour effectuer cette étape, presque tous les systèmes utilisent plusieurs modules 

indépendants. Chaque module attribue un score aux unités d’entrée (mot, phrase ou 

passage plus long), puis un module de combinaison combine les scores pour chaque unité 
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afin d’attribuer un score unique. Enfin, le système renvoie les unités du plus haut en score, 

en fonction de la longueur du résumé, demandé par l’utilisateur ou fixé préalablement par le 

système. 

Ⅰ.6.2 .Etape2 : L’interprétation : 

Dans l’interprétation, le but est de faire un compactage en réinterprétant et en 

fusionnant les thèmes extraits pour avoir des thèmes plus brefs. Ceci est indispensable du 

moment que les abstraits sont généralement plus courts que les extraits équivalents. Cette 

deuxième phase de résumé automatique (passage de l’extrait vers l’abstrait) est 

naturellement plus complexe que la première. Pour compléter cette phase, le système a 

besoin de connaissances sur le monde (par exemple, les anthologies), puisque sans 

connaissance aucun système ne peut fusionner les sujets extraits pour produire des sujets 

moins nombreux afin de former une abstraction. Lors de l’interprétation, les thèmes 

identifiés comme importants sont fusionnés, représentée en des termes nouveaux, et 

exprimé en utilisant une nouvelle formulation, en utilisant des concepts ou des mots qui 

n’existent pas dans le document original. 

Ⅰ.6.3 .Etape3 : Génération du résumé : 

Le résultat de l’interprétation est un ensemble de représentations souvent non 

lisibles, c’est le cas du résumé par abstraction. Pour le résumé extractif, le résultat est un 

extrait rarement cohérent, à cause des références coupées, la négligence des liens entre les 

phrases, et la redondance ou la négligence de quelques matériels. De ce fait, les systèmes 

incluent une étape de génération du résumé afin de produire un texte cohérent et lisible par 

l’humain. 

Dans cette étape, le système a besoin d’utiliser des techniques de la génération de 

langage naturel qui, selon [7], a besoin de deux modules : le micro-planeur et le générateur 

des   phrases. Le micro-planeur, dans le contexte du résumé automatique, a comme fonction 

d’assurer que l’information sélectionnée par les deux étapes précédentes (identification et 

interprétation du thème) est rédigée d’une manière compacte et brève autant que possible 

en restant dans un état grammatical. Il peut être construit pour mener son travail sur deux 

niveaux : le niveau textuel et le niveau représentatif. Dans le premier niveau, l’entrée est une 

liste de phrases ou fragments de phrases, et la sortie est une liste compacte de phrases. 
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Dans le deuxième niveau, l’entrée est exprimée sous une notation abstraite, et la sortie est 

une spécification abstraite et syntaxique pour chaque phrase. La sortie de ce niveau n’est pas 

lisible par l’humain c’est pour ça il faut passer par la génération des phrases. Un des 

micro-planeurs destinés pour le résumé automatique est celui de [16].  

Ⅰ.7. Évaluation du résumé : 

         ​ Le facteur le plus important qui doit être défini à la fin de toute l'expérience dans le 

résumé du texte est de savoir si le résumé généré est valide ou non. Par conséquent, 

l'évaluation du résumé du texte doit être soigneusement testée et évaluée. Il n'est pas non plus 

possible d'évaluer le résumé par une opération manuelle générée à partir de plusieurs 

documents. L'évaluation du résumé n'est pas une tâche facile car même un expert de la langue 

peut ignorer les informations lors de la rédaction du résumé. Le résumé du texte peut être 

évalué de deux manières : 

Ⅰ.7.1.Évaluation intrinsèque : l’évaluation intrinsèque consiste à évaluer le système de 

résumé en interne. Elle s’occupe surtout de l’évaluation de cohérence et le contenu 

informatif des résumés produits. 

Ⅰ.7.2.Évaluation extrinsèque : l’évaluation extrinsèque consiste à tester l’impact de 

résumé sur les tâches comme l’évaluation de pertinence, la compréhension en lecture, etc. 

[8]  

 
 

Figure 5.Les approches d’évaluation des systèmes de résumé automatique 
 

Ⅰ.8. Méthodes de résumé : 
 

      ​ L'objectif des méthodes d'extraction des phrases est de repérer dans le texte source 

les phrases les plus importantes. Le résultat obtenu est alors un extrait du texte source [9]. 
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Ⅰ.8.1. Méthodes à base de mots clés : 

        Cette méthode est basée sur le fait que l'auteur se sert (pour exprimer ses idées 

principales) de quelques mots-clés qui ont tendance à être récurrents dans le texte [10]. Le 

résumé automatique est alors produit en recherchant dans le texte source les unités de texte 

minimales réunissant ses mots-clés. Ce principe est souvent appliqué en différentes 

variantes présentées dans les sous-sections qui suivent : 

       Ⅰ.8.1.1.   Mots-clés prédéfinis 
 
          Pour calculer le score de chaque phrase S selon les mots-clés qu’elle contient, on peut 

calculer le score suivant :  

 
        [Equation1]                     , w ϵ S 𝑆𝑐𝑜𝑟𝑒𝑚𝑜𝑡 − 𝑐𝑙é𝑠(𝑆) =  ∑𝑎(𝑤) * 𝐹(𝑤) 

 
 

 𝑎 𝑤( ) = {𝐴 𝑠𝑖 𝑤 ∈𝑙𝑖𝑠𝑡𝑒 𝑑𝑒 𝑚𝑜𝑡𝑠_𝑐𝑙𝑒𝑠(𝐴 > 1) 1 𝑠𝑖𝑛𝑜𝑛 

 
et F(w) est la fréquence du terme w dans la phrase S  
 

       La liste de mots-clés peut être introduite par l'utilisateur (domaine d'intérêt) ou 

composée des mots- clés établis par l’auteur. L’importance du poids du terme w est donné 

par A * F(w), avec A > 1. 

       Ⅰ. 8.1.2 .Titre  

          Etant donné que le titre est l’expression la plus significative et qui résume le mieux un  

document en quelques mots, on peut dire que la phrase qui ressemble le plus au titre est la 

plus marquante du document. Par conséquent, on peut attribuer à chaque phrase un poids 

en fonction de sa ressemblance avec le titre. [17] 

        Dans ce cas on considère les mots du titre du texte comme des mots-clés et on produit 

le résumé en sélectionnant les phrases qui couvrent certains mots apparaissant dans un 

titre.[12]. 

             [Equation2] 𝑆𝑐𝑜𝑟𝑒𝑡𝑖𝑡𝑟𝑒 𝑆( ) =  ∑𝑤𝑒𝑠 𝑏(𝑤) * 𝐹(𝑤)

                A  si w  ∈ liste de mot titre (A<1) 
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B(w)  =                 1 sinon 

 

       

 

Ⅰ.8.1.3 .Méthode de distribution de terme(DT) : 

           L'idée de cette méthode est de considérer comme «importantes» les phrases qui 

contiennent des mots «importants» du texte. Un mot est considéré important s'il est 

employé assez fréquemment dans le texte. En premier lieu, le texte source est traité pour 

calculer la fréquence de chaque mot de «contenu» du texte et en second lieu les fréquences 

sont utilisées pour associer un poids à chaque phrase.  

          On considère comme un même mot les mots dérivés de la même racine (par exemple, 

résumé, résumés et résumer). Une fois la fréquence de chaque mot calculée, une liste triée 

par fréquence est obtenue, il s'agit de la liste de distribution de termes. Pour mesurer le 

poids d'une phrase, on utilise le texte source et la liste de distribution de termes. 

         Ensuite, on choisit les phrases les plus « pesantes». La sélection peut être faite en 

termes d'un pourcentage du texte original, en nombre de phrases ou en nombre de mots. La 

génération du résumé consiste à juxtaposer les unités sélectionnées en ordre d'apparition 

dans le texte source. Les avantages de la méthode sont sa robustesse (n'importe quel texte 

aura un résumé) et sa facilité d'implantation. Les limitations sont toutefois nombreuses. 

Comme on ne prend pas en considération les relations entre les différents éléments du 

texte, le résultat risque d'être incohérent et même d'omettre de l'information importante. 

Ⅰ.8.2 .Méthodes de la position(P) : 

           Cette méthode a été introduite par Edmunson. [18] pour compléter la méthode de 

distribution de termes. Elle est utilisée en combinaison avec d'autres méthodes d'attribution 

de poids pour faire augmenter ou diminuer le poids d'une phrase. La méthode de la position 

considère que les premières et dernières phrases de chaque paragraphe sont importantes 

car elles sont considérés comme thématiques, c'est-à-dire elles «résument» le contenu du 

paragraphe, donc ces phrases auront leurs poids augmentés (cette affirmation est appuyée 

par les expériences de Baxendale[19].  
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         La méthode considère aussi des phrases positionnées dans certaines sections 

conceptuelles importantes, par exemple dans «Introduction» et «Conclusion».On définit le 

score d’une phrase S à la position i comme suit :[20] 

                 [Equation3] 𝑆𝑐𝑜𝑟𝑒  𝑙𝑒𝑎𝑑 𝑆𝑖( ) =  β𝑖

 β𝑖{𝐵 > 0 𝑠𝑖 𝑖 < 𝑁 0       𝑠𝑖 𝑖 < 𝑁 

 

      βi est une fonction rectangulaire qui modélise la distribution de phrases importantes 

selon leur position 

     L’inconvénient de cette méthode est qu’elle dépend de la nature du texte à résumer ainsi 

que du style de l’auteur. 

Ⅰ.8.3. Méthode  à base d’expressions indicatives : 

Cette méthode a été introduite par Paice.[21] ,elle choisit des unités de textes avec 

des indications spécifiques ou des expression spécifiques. Par exemple, pour les textes 

scientifiques, on a comme expression : le but de ce travail…, ce papier représente les 

résultats et les conclusions sont de bons candidats pour indiquer les phrases à inclure dans 

un résumé. De textes de types différents peuvent avoir des expressions indicatives 

différentes. 

     ​ On peut déduire un score pour une phrase d’un texte quelconque à analyser en 

fonction de la ressemblance qu’elle présente, pour le trait donné. 

     ​  On pourrait définir le score d’une phrase S correspondant à un certain motif 

comme :[22]. 

           𝑆𝑐𝑜𝑟𝑒 𝑐𝑢𝑒 𝑆( ) =  {1 𝑠𝑖 𝑆 𝑐𝑜𝑟𝑟𝑒𝑠𝑝𝑜𝑛𝑑 à 𝑢𝑛 𝑚𝑜𝑡𝑖𝑓 0                                      𝑠𝑖𝑛𝑜𝑛 
[Equation 4] 

 

Ⅰ.8.4 .Méthode basée sur la classification des éléments : 

               Dans les textes de science et de technique il y a des phrases qui font référence à des 

catégories conceptuelles telles que: Connaissances Antérieures, Contenu, Méthode et 

Résultat, on peut également constater que dans les résumés de science et technique des 

informations relatives à ces catégories sont souvent retenues pour le résumé. Cette 
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approche essaie de classifier sémantiquement les phrases d'un texte tout en oubliant le 

contexte [23]. 

Ⅰ.8.5. Méthode basée sur les approches hybrides : 

           Les méthodes présentées dans les sections précédentes utilisent des traits (fréquence, 

position, expression indicative, etc.) qui ne peuvent isolément garantir des résultats 

optimaux. On combine souvent ces trains par exemple avec l’équation suivante : 

a1* Score DT (S) + a2* Score P (S) + a3* Score exp.ind (S) + a4* Score Titre (S)                              𝑆𝑐𝑜𝑟𝑒 ℎ𝑦𝑏𝑟𝑖𝑑𝑒 𝑆( ) =
[Equation5] 

Les poids ai peuvent être fixés arbitrairement ou déterminés de manière expérimentale (par 

apprentissage par exemple). Dans le cas de textes journalistiques, Strzalkowski et al [24] ont 

combiné les méthodes de distribution de termes, du titre et de la position, en considérant la 

spécificité du texte. Pour garder la cohérence du texte, le résumé est composé d'une 

sélection de paragraphes pertinents. 

●​ Les différentes méthodes de résumé automatique du texte présentées ci-dessus, offrent  

beaucoup d’avantages. Certaines méthodes semblent offrir de meilleurs résultats que 

d’autres, cela est du en grandes partie à la nature de texte et au style de l’auteur. 

         D’après les différentes méthodes, on peut constater que les méthodes d’extraction 

offrent certains avantages : simplicité de mise en œuvre. 
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Ⅱ.Extractions des informations :Deuxième partie :  

Ⅱ.1. Introduction : 

       ​ De nos jours nous disposons d’une quantité énorme d’écrits sur de très nombreux 

domaines scientifiques, techniques, littéraires, journalistiques, historiques,  De plus en plus, 

ces écrits sont disponibles ou existent quelque part sous format électronique. Nous sommes 

de plus en plus submergés d’information. Il nous est cependant de moins en moins possible 

de lire l’ensemble des textes qui nous intéressent. Malgré cela nous cherchons à tirer 

l’information essentielle afin de prendre des décisions éclairées et ne pas refaire ce qui a 

déjà été fait, d’éviter des erreurs. Est-il possible, sans lire un ensemble de textes, d’en 

extraire l’information essentielle, les tendances, les associations entre les idées ? Peut-on 

découvrir des connaissances/informations non triviales, implicites, non connues, 

potentiellement utiles et compréhensibles à partir d’une grande masse de données 

textuelles ? C’est ce qui invoque l’opération d’extraction des informations dans le domaine 

du Text Mining. 

     ​ Dans cette deuxième partie, nous allons présenter une définition de l’extraction, 

l’objectif de l’extraction ainsi une recherche bibliographique sur les différentes méthodes 

d’extraction existantes. 

Ⅱ.2. Définition: 

       ​ Il existe deux grandes directions  pour l’extraction de l’information cachée dans les 

données textuelles :  

(1) – Développer des méthodes de fouilles pour des objets non structurés (extraction de 

concepts, constructions d’ontologies), axe suivi par les linguistes, les analystes du langage 

naturel et de la sémantique. 
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 (2) – Utiliser les outils de fouille (Data Mining) qui fonctionnent avec des données 

structurées, après avoir traité l’information qui est contenue dans les textes pour la mettre 

sous une forme adéquate (on parle alors de méta données, qui elles seront structurées),  axe 

privilégié par les coutumiers du Data Mining traditionnel. Nous nous placerons dans le cadre 

du second axe. 

 

Ⅱ.3 .But :  

La fouille de données textuelles (Text Mining) a pour but d’extraire des patrons 

intéressants à partir d’un ensemble de données textuelles. Malheureusement les données 

textuelles sont moins structurées que les habituelles bases de données, ou fichiers Excel. Les 

informations ne signalent pas leur présence et peuvent être cachées à différents endroits. 

Aussi le même concept peut être énoncé de différentes manières avec du vocabulaire 

différent.  

La fouille de données textuelles s’effectue par une étape essentielle qui vise à extraire 

de chaque texte une information pertinente. Il s’agit principalement de filtrer le texte 

(suppression des termes vides de sens (Mots vides : le, la, un, une …) et de compter les 

termes identiques (avec conjugaison, synonymes, …) afin de construire un vecteur pondéré 

qui contient seulement les mots « pertinents » du texte.  

Ce vecteur est exploité pour : 

●​ Classer les documents en fonction de leur contenu  

●​ Regrouper les documents de contenu proche et organiser les documents en hiérarchies  

●​ Retrouver un document à partir de son contenu  

●​ Dresser des relations entre les personnes/lieux/organisations/concepts  

●​ Extraire des caractéristiques dans les textes  

Ces points permettent de donner une vue sur les possibilités offertes par la fouille de 

données textuelles. 

Ⅱ.4. Méthodes d’extraction des données : 

      Ⅱ.4.1. Méthode d’extraction d’information à partir de textes : 
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La méthode d’extraction d’information à partir de textes est en trois étapes. La 

première étape vise à extraire des métas donnés sur chaque texte. Ces métas donnés, sous 

forme de vecteur, auront pour but de représenter le texte.  

Ensuite ces métas donnés seront exploitées avec des outils de fouilles structurés. 

Losiewicz et al. [25] considèrent trois étapes dans la recherche d’information. [26] 

La première étape : (Data collection) à pour but de rassembler les sources 

documentaires pertinentes (Source selection) et de prétraiter les textes pour retirer les 

informations non utilisables pour ne garder que l’essentiel du document, là où est sensée être 

l’information recherchée (Feature extraction). La sélection d’un corpus de textes est cruciale, 

autant le corpus de textes est adapté, autant les réponses seront pertinentes. Aussi les 

documents doivent être datés, car une information, une relation évolue en fonction du temps. 

[27] 

La seconde étape : actuellement la plus cruciale et la plus difficile est aussi la plus 

sujette à la critique. Il s’agit d’extraire de chaque texte l’ensemble de son contenu (Meta data 

assignement) et de le représenter sous une forme adaptée à la future fouille (Data Storage). En 

pratique l’ensemble des mots du texte est supposé apporter de l’information. On extrait donc 

chaque mot du texte que l’on gardera dans une base de données. Cependant quelques 

transformations peuvent être effectuées pour enrichir cette étape. Toutes les transformations 

ne sont systématiquement pas employées, cela dépend des textes utilisés et de ce que l’on 

cherche à prédire. Notons les transformations suivantes : retirer les mots peu significatifs (le, 

la, les, du, des, …), transformer les majuscules en minuscules, conjuguer les verbes à 

l’infinitif, regrouper les mots de même racine, regrouper les synonymes … Des codes 

informatiques sont disponibles sur internet pour chacune de ces tâches, mais dépendent de la 

langue considérée. Toutes les méthodes ont pour but de réduire le nombre de mots utilisés 

pour représenter un texte, simultanément la fréquence des mots qui restent augmente.  

La troisième étape : l’exploitation des données (Data exploitation) se divise en deux 

étapes : la fouille (Data Mining) va permettre de construire des modèles, de faires ressortir 

des liens entre les « données » ; les résultats de la fouille ne seront souvent utilisables qu’avec 

une présentation adéquate à l’utilisateur (Présentation). [28] 
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Ⅱ.4.2. Méthode  Format des documents : 
 
      ​  Les documents à explorer peuvent avoir plusieurs formats, il peut s’agir par exemple 

d’un format propriétaire plus ou moins facile à exploiter, d’un fichier ASCII, ou d’une image 

si le texte est simplement scanné sans autre traitements. La plupart des travaux supposent que 

les documents sont formatés selon la convention XML. Ce format est couramment employé, 

notamment sur le web. Un document XML contient des données de structure telles que 

<TITLE>, <AUTHOR>, <ASTRACT>, <TEXT> … qui serviront à délimiter les différents 

éléments du texte. Par la suite ces différents éléments pourront être traités différemment en 

fonction de ce que l’on cherche à produire. Notamment les mots apparaissant dans les 

différentes sections ne seront pas pondérés de la même manière 

 
Ⅱ.4.3. Méthode de représentation d’un texte par un vecteur !  
        

        Chaque texte sera représenté par un vecteur. Ce vecteur devrait contenir la totalité 

(ou un maximum) de l’information pertinente contenue dans le texte. Un certain nombre 

d’informations peuvent être extraits avec peu ou pas de perte d’information : l’auteur, 

l’institution à laquelle appartient l’auteur, le format du document (article, livre, résumé, page 

web, …), la date, les mots clefs, la liste des références utilisées par l’auteur, la revue, les 

numéros de page…  

           Il reste cependant encore à extraire l’information contenue dans le reste du texte (la 

plus grande partie du document!). En pratique, on procède par l’extraction de tous les mots 

contenus dans le texte. Les termes vides de sens sont retirés (par exemple : le, la, les, du, des, 

…). Toutes les majuscules deviennent des minuscules. Toutes les conjugaisons sont 

converties à l’infinitif. Les mots de même racine et les synonymes peuvent être traités. 

Ensuite chaque texte est représenté par un vecteur qui décrit l’ensemble des mots contenus 

dans le texte (après traitement). 

 ​ Le vecteur est construit dans le but de représenter le contenu du texte. Chaque 

coordonné du vecteur représente un mot du texte :  

d= (w1, w2, w3, … wn)  [28] 
wi est le poids du ième terme 
wi montre l’importance du terme i dans le texte d. 
Ⅱ.4.4. Méthode dictionnaires : 
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Faire appel à un dictionnaire des synonymes permet de regrouper les termes qui ont la 

même signification. Cependant il faut être prudent, dépendamment du contexte le même mot 

peut dramatiquement changer de sens. Par exemple le mot « bâtiment » peut se référer à de 

nombreux types de construction d’habitation, de bureaux, d’usine, d’hôpitaux … pour un 

architecte, ou bien il peut s’agir de différents types de bateaux de guerre pour un militaire.  

On utilisera donc plutôt des dictionnaires thématiques que des dictionnaires des 

synonymes à vocation générale. Par exemple, dans notre cas, on peut utiliser un dictionnaire 

de termes chimiques, cela permet à l’ensemble des utilisateurs de partager (d’apprendre, 

d’imposer) le même vocabulaire. Tout le monde est donc sensé trouver l’information 

pertinente vis-à-vis du domaine étudié. 

      ​   Ces dictionnaires sont réalisés par apprentissage. L’utilisateur (ou le groupe 

d’utilisateur) définit lui-même en fonction de son contexte (de vie, de travail, de culture …) 

son dictionnaire des synonymes. 

Ces dictionnaires électroniques sont des  algorithmes spéciaux qui donnent la priorité aux 

éléments supposés les plus importants du texte. Ce sont  des bases de données de mots et de 

concepts de mots conçus entre autre pour faciliter la reconnaissance automatique de parole. Cette 

méthode  utilise ce dictionnaire afin de comparer son contenu avec les différents mots du résumé. 

[28] 

 

Ⅱ.4.5. Méthode  Notions de distance : 
    
        ​ Afin de traiter les informations de similarité entre documents il a fallu définir des 

notions de métrique. Ces notions pourront être utilisées pour comparer des documents, 

évaluer la pertinence d’un document vis-à-vis d’un ensemble de mots clés, regrouper les 

documents similaires, classifier un document nouveau …  

      
   ​  Différentes notions de distances sont définies.  

-​  La distance entre deux textes est donnée par la mesure suivante :  

                    [Equation 6] 𝐶𝑜𝑠(𝑑1, 𝑑2) = 𝑑1*𝑑2
𝑑1| || |*||𝑑2||  

Ceci représente le produit scalaire de d1 avec d2, divisé par le produit des normes des 
vecteurs. [30] 

-​ La distance d’un texte à un ensemble de texte peut se calculer de différentes 
manières : [29] 
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●​  Plus proche voisin :  
​

             [Equation 7] 𝐷 =  𝑚𝑖𝑛(𝑑(𝑃𝑖, 𝑃𝑗), 𝑃𝑖 ∈  𝐺1,  � 𝑃𝑗 ∈  𝐺2)
 

●​  Voisin le plus éloigné : 
 

                       [Equation 8] 𝐷 =  𝑚𝑎𝑥(𝑑(𝑃𝑖, 𝑃𝑗), 𝑃𝑖 ∈  𝐺1,  � 𝑃𝑗 ∈  𝐺2) 

 

●​ Distance moyenne : 

                                                                      [Equation 9] 𝐷 =
𝐽

𝑛2

∑ 𝑑(𝑃1,𝑃𝑗)
𝑛2

 
●​ Distance de centres de gravité : 

                                                                             [Equation 10] 𝐷 =  𝑑(θ1, θ2)
 

Toutes ces mesures sont appliquées et permettent des regroupements différents 

 

Ⅲ. Conclusion : 

Dans ce chapitre nous avons vu deux étapes très importantes de notre travail : Le 

résumé automatique du texte avec  ses types et les méthodes de réalisation possibles pour 

leurs modèles d’automatisation, on a choisit Méthode basée sur la classification des 

éléments, car c’est cette méthode seule, qui nous a aider à aboutir notre but. 

 Et les différentes méthodes d’extraction des éléments pertinents, dans notre cas 

d’étude, on a choisis la méthode : Dictionnaire  qui se base sur la comparaison directe des 

éléments du texte résumé et un dictionnaire généré manuellement à partir de la 

documentation sur le web, dans le domaine choisis : chimie. 
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CHAPITRE 3  

Contribution 
 

 

 

 

 

 

1. Introduction : 

            La génération du résumé du texte est un travail fait depuis longtemps, mais générer 

un résumé du feuille de TP qui contient juste les informations nécessaires et  suffisantes 
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pour comprendre le principe du TP et les différentes étapes de son déroulement, c’est le plus 

grand défit qui nous est présenté. 

           Problème : Pour faire ce résumé, on doit prendre en considération la pertinence de ces 

informations. 

2. Objectif : 

            L’objectif de ce mémoire est de résumer une feuille de TP sous forme textuelle dans le 

domaine  de chimie, et d’extraire les informations pertinentes dans ce domaine 

1-​ Automatisation de la feuille de TP : Appliquer quelques procédés afin de rendre cette feuille 

prête pour un ensemble de traitement. 

2-​ Résumer la feuille de TP : Vise à réduire la taille de la feuille de TP afin de minimiser le 

nombre des mots contenants cette feuille tout en gardant le sens du contenu. 

3-​ Extractions des informations pertinentes : Ce sont les mots qui ont une relation directe avec 

le sujet de la feuille de TP, et dans notre cas d’étude est le  domaine de chimie. 

3. Problématique : 

Lors de l’analyse du thème de la génération automatique du résumé de la feuille de TP 

on déduit les points problématiques suivants : 

1-​ La spécificité de la feuille de TP : il ne s’agit pas d’un simple texte, mais il contient 

plusieurs autres éléments tel que : les images, les équations, terminologies,…. 

2-​ Résumer un texte peut entrainer  la perte d’information ce qui mène à une mauvaise 

compréhension du contenu de la feuille de TP ; provoquant des erreurs de 

déroulement du TP  (Mauvais apprentissage)   

3-​ Les méthodes existantes ne correspondent pas à notre contexte .Dans ce cas, on doit  

adapter les techniques existantes  pour avoir des bons résultats. 
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Figure.6 .Problématique 

 

4. Contribution :  

4.1 Contexte 

          Notre travail est basé sur une feuille de TP et précisément en spécialité de  chimie. Ce 

choix n’a pas été fait aléatoirement, mais après une discussion avec des  enseignants 

spécialisés en chimie, et après avoir vu le déroulement des différentes étapes du TP, on a 

choisi 3 feuilles de TP : 

1-​ « Preparation of benzoic acid » : Module : Chimie organique, 2eme   année Master, 

spécialité : Génie des procédés. 

2-​  « liquid-liquid_extraction(1) » : Module : Génie de l’environnement, 1ere année Master. 

3-​ « Synthesis-of-Aspirin » : Module : Chimie organique, 2eme   année Licence. 

Ces feuilles de TP présentent une source pour notre   travail. 

5. Description de la feuille de TP : 

        La feuille de TP fait généralement référence à une feuille de papier avec des questions 

ou des exercices que les étudiants doivent accomplir. 
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5.1 .Contenu 

5.1.1. Des verbes d’actions : Les verbes d'action sont des verbes faisant partie  d’une  des 

classes des verbes. Ils expriment une action faite ou subie par le                            sujet. [30] 

- Exemples : to extract, to add, to to wait, to mix, to heat, to notice….etc 

 

5.1.2- Les produits chimiques utilisés dans les laboratoires d’enseignement 

- Exemples :  Vitamins,  Chelating Agents  ,Amino Acids, Surfactants, Emulsifiers, Thickeners, 

Acidulants, Binders, Antioxidants, Defoamers, Minerals, Proteins, Nutraceuticals, Fillers, 

Lubricants, Solvents, Preservatives, Pigments, Oils, Bases, Acids ,et plus. 

5.1.3- Le matériels  

-Exemples :  

                   

     Beaker                     round bottom flask         wash bottle       …etc 

Figure 7.Exemples de materiels 

Voici des exemples dans le schéma précédant : 
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Rouge=verbe,Bleu=produits,Vert=materiels 

Figure 8.Exemple de résultats d’extraction 

5.2. Définition des mots pertinents dans une feuille de TP : 

        Les mots pertinents sont des mots qui ont une signification précise ou logique à la 

matière, et dans une feuille de TP, ce sont les mots appartenant au domaine chimique. 

  6 : Processus de génération automatique du résume de la feuille de TP : 

La figure suivante, illustre toutes les étapes de notre processus de génération 
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Figure 9. Architecture générale du processus de résumé extraction 

  6.1 .Description des Etapes : 

6.1.1. L’acquisition ou la sélection : c’est la source de donnée présentée sous                           

forme de fichier textuel obtenu à partir du texte original : .PDF qui                           

représente notre   feuille de TP. 
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6.1.2.   Le prétraitement : 

   6.1.2.1.. Nettoyage : Consiste à éliminer les Stopwords (mots vides) et      quelques signes 

de  ponctuation afin de garder juste les mots qui ont un sens dans le domaine 

  6.1.2..2. Tokenization : Consiste à découper notre corpus ou texte en plusieurs pièces  

       appelés : Token 

          Exemple : « Vous trouverez en pièce jointe le document en question » ;  

        « Vous », « trouverez », « en pièce jointe », « le document », « en question » [31] 

6.1.2..3.  Stemming : On peut trouver les mêmes mots sous différentes formes en  fonction  

du genre (masculin ou féminin), du nombre singulier ou pluriel. Le Stemming est   

généralement le processus brut qui  consiste à découper la fin des mots dans afin  de ne 

conserver que la  racine du mot.       

       Exemple: trouverez              trouv 

6.1.2..4. Lemmatization : On applique un traitement lexicale à notre texte. 

      Exemple : le lemme petit renvoie 4 formes : petit, petite, petits, petites. 

6.1.2.5 .schéma : 

 

Figure 10.Le processus du prétraitement 
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6.1.2.6. algorithme : 

Algorithme Prétraitement : 

  Entrée : Fichier à traiter(F), Liste_mot_vide_en(Vide),   

                 Liste_ponctuation(P) 

  Procédure : read (f) 

                     Fot in F 

                              If (mot is in Vide) or (mot in P) 

                                           Delete (mot) 

                              end If 

                        end For  

  Sortie :   Fichier traite=Fichier à traiter 

                                         end 

 

    6.1.3.- résumé automatique du texte (Summarization): 

            6.1.3.1.étapes 

a-​ Récupérer le corpus traité (de l’étape précédente) 

b-​ Appliquer les méthodes de summarization 

c-​ Choisir le résumé le plus accepté selon un expert 

d-​ Sauvegarder le résultat sous forme de fichier texte nommé : résumé.txt 

6.1.3.2. Schéma 

 

36 
 



 

Figure 11.Le processus du résumé du texte(Summarization) 

6.1.4. Extraction des informations:  

             6.1.4.1 :-étapes 

1-​ Récupérer le fichier résumé (de l’étape précédente) 

2-​ Appliquer la méthode d’extraction qui nous aide à aboutir notre but. 

Dans notre cas, nous avons choisis la méthode de dictionnaire. 

Cette méthode passe par les étapes suivantes : 

1 : Récupérer le fichier résumé 

2 : Construire un fichier source sous forme textuelle nommé : source.txt 

3 : Comparer les deux fichiers en parcourant le fichier résumé mot par mot 

      Et en le comparant par le texte résumé. 

4 : Construire un fichier contenant les termes extraits après la comparaison et qui présentent 

les termes ou les mots pertinents.  

               6.1.4.2. Schéma 

 

Figure 12.Le processus d’extraction des éléments 
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    6.1.4.3.:Algorithme : 

                                   Algorithme Extraction : 

  Entrée : Fichier source(S), Fichier résumé(R),   

                 Liste_mot_commun(MC)=[] 

  Procédure : read (S), 

                       Read(R), 

                    For mot in R 

                          If  mot is S  

                            Liste_mot_commun(MC)=    

                             Liste_mot_commun(MC)+mot 

                              end If 

                        end For  

  Sortie :   Fichier_mots_pertinents= Liste_mot_commun(MC) 

                                         end 

6.1.5. Création de fichier source : 

 

Figure 13.Le processus de la création du fichier source pour l’extraction 
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6.1.5.1.Description de l’algorithme : 

Notre algorithme passe par trois étapes : 

1-​ Après avoir faire le résumé du texte original, on le sauvegarde sous le nom : résumé 

final.txt 

2-​ On crée un fichier texte nommé : Source.txt qui présente un dictionnaire ou une base 

référentielle [32] de tous les termes chimiques : verbes d’action, noms des produits 

utilisés dans les labos d’enseignement et nom des matériels utilisés dans les TP. 

3-​ On parcourt les deux fichiers pour extraire les mots communs qui présentent des 

éléments pertinents dans notre cas. 

7 : Conclusion 

Dans le travail de l’extraction, on passe toujours par les mêmes étapes, afin d’obtenir 

les éléments pertinents, mais en voyons ces étapes plus profondément, on trouve que 

chaque étape amène à créer un résumé, c’est pour cela qu’il ne faut pas confondre entre la 

deuxième étape du travail général qui est la Summarization avec toutes ses méthodes, et 

l’extraction qui about à la fin d’avoir un résumé plus précis contenant seuls les éléments 

pertinents qui ont une relation directe avec le domaine choisis. 
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CHAPITRE 4  

Implémentation et résultats 
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1. Introduction : 

                 Après avoir faire l’étude conceptuelle de notre approche d’extraction les éléments 

pertinents, nous allons présenter dans ce chapitre la phase de réalisation et 

d’implémentation du notre système. 

               Ce chapitre a pour objectif de présenter l’aspect implémentation de notre 

application, il s’agit donc d’expliquer l’environnement matériel sur lequel notre système a été 

développé, les langages de programmation et les outils utilisés. Par la suite, nous allons 

présenter les interfaces graphiques en décrivant les différentes fonctionnalités de notre 

application et nous présenterons un exemple qui nous permettra d’illustrer les résultats 

obtenus lors de l’utilisation de notre approche. 

2. Les Outils Utilisés: 

                 Dans cette partie, nous allons présenter la définition du langage que nous allons 

utilisés dans l’implémentation et la réalisation de notre système. 

     2.1 .Le langage : 

              Python est un langage de programmation interprété multi-paradigme. Il favorise 

la programmation impérative structurée, et orientée objet. Il est doté d'un typage 

dynamique fort, d'une gestion automatique de la mémoire par ramasse-miettes et d'un 

système de gestion d'exceptions ; il est ainsi similaire à Perl, Ruby, Scheme, Small talk et Tcl. 

[33]. 

                 Le langage Python est placé sous une licence libre proche de la licence BSD et 

fonctionne sur la plupart des plates-formes informatiques, des supercalculateurs aux 

ordinateurs centraux, de Windows à Unix en passant par Linux et MacOs, avec Java ou 

encore .NET. Il est conçu pour optimiser la productivité des programmeurs en offrant des 

outils de haut niveau et une syntaxe simple à utiliser. Il est également apprécié par les 
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pédagogues qui y trouvent un langage où la syntaxe, clairement séparée des mécanismes de 

bas niveau, permet une initiation plus aisée aux concepts de base de la programmation. 

              Python est un langage qui peut s'utiliser dans de nombreux contextes et s'adapter 

à tout type d'utilisation grâce à des bibliothèques spécialisées à chaque traitement. Il est 

cependant particulièrement utilisé comme langage de script pour automatiser des tâches 

simples. 

 
    

Figure 14. PYTHON 
 
 

Ce choix a été motivé par les raisons suivantes : 

-​ L'une des principales langues parmi les langues appropriées pour la 

             programmation de problèmes d'apprentissage profond. 

-​ Il dispose un grand nombre de bibliothèques pour le traitement du langage naturel,  

telle que NLPnet, NLTK, …   

-​  Un langage simple, productif et utilisable dans presque tous les domaines et 

systèmes 

 

2.1.1.  L’environnement de développement  PyCharm : 

                        Pycharm est un environnement de développement intégré (IDE) utilisé dans la 

programmation informatique, spécifiquement pour le langage Python. Il est développé par la 

société tchèque JetBrains. Il fournit l'analyse de code, un débogueur graphique, un testeur 

d'unité intégré, l'intégration avec des systèmes de contrôle de version et prend en charge le 

développement Web avec Django ainsi que la science des données avec Anaconda. 
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Figure .15. Pycharm 

 

              

 2.1.1.1. Tkinter : 

                     Tkinter (de l'anglais Tools kit interface) est la bibliothèque 

graphique libre d'origine pour le langage Python, permettant la création d'interfaces 

graphiques. Elle vient d'une adaptation de la bibliothèque graphique Tk écrite pour Tcl. [34] 

              2.1.2  Les bibliothèques :  

                 2.1.2.1 .NLTK (Natural Language Toolkit) :  

Guide de l’outil de Traitement Naturel du Langage en Python                             Le NLTK, 

ou Natural Language Toolkit, est une suite de bibliothèques                              logicielles et de 

programmes, dédiée au traitement naturel du langage                              ou Natural Language 

Processing. 

   ​ Elle est conçue pour le traitement naturel symbolique et statistique du langage 

anglais en langage Python. C’est l’une des bibliothèques de traitement naturel du 

langage les plus puissantes. 

    Cette suite d’outils rassemble les algorithmes les plus communs du traitement naturel 

du langage comme le Ttokenizing, le part-of-speech Tagging, le Stemming, l’analyse de 

sentiment, la segmentation de topic ou la reconnaissance d’entité nommée. 

 
Figure 16.NLTK 
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             2-1-2-2 Spacy : 

                     spaCy est l’une des principales bibliothèques du langage Python pour le 

Traitement Naturel du Langage (NLP) 

               spaCy est une bibliothèque Python gratuite et open source publiée sous la licence 

MIT pour le traitement naturel du langage (Natural Language Processing ou NLP). Elle est 

écrite en Cython, et conçue pour l’usage en production grâce à une API concise et simple 

d’utilisation. 

               Cette bibliothèque est initialement développée par Matt Honnibal de Explosion 

AI. Pour les connaisseurs du langage Python, on peut considérer spaCy comme l’équivalent 

de numPy pour le NLP : une bibliothèque de bas niveau, mais intuitive et performante. 

                 Grâce à cet outil, il est possible de créer des applications permettant de traiter et 

de comprendre de larges volumes de texte. Il peut être utilisé notamment pour développer 

des systèmes d’extraction d’information, de compréhension du langage naturel, ou encore 

pour prétraiter des textes pour le Deep Learning. 

 

 
Figure.17. spaCy 

 
              2.1.2.3. TextBlob : 

                       TextBlob module est une bibliothèque Python et offre une API simple pour 

accéder à ses méthodes et effectuer des tâches NLP de base. Il est construit sur le dessus du 

module NLTK. 

 
 

Figure.18.TextBlob 
 

3. Implémentation : 
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      3.1 Démarrage de l’application : Après avoir lancer l’exécutable, notre 

 application démarre. En voici la page de démarrage : 

 

 
 

Figure19.  La fenêtre de démarrage de notre application 
 
 
 
Lancer l’application 
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           3.2. Le prétraitement : C’est la première étape, en voici le processus : 

                   Etape1          
            
 
 

Supprimer  
La ponctuation 
                                     ​
                                      ​
                                      ​
                                     
                                                                             ​
            Eliminer les stop_words              ​
​
 
                    Etape2 

 
 
 

                                          
      

 
 
 
 

Un nouveau texte néttoyé 
 

            Etape4 :Lemmatisation                                         Etape3 : Tokenization                                              
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3-1 Le prétraitement présenté par notre application : 
 
 
Figure.20. Le processus du prétraitement d’un document .TXT 
 
Le prétraitement est fait à l'aide la bibliothèque NLTK. 
 
                                    
 
 
                                Importer le fichier                   texte importé           Tokens 
 

 
 
 
Texte sans stop words               Texte sans ponctuation               Lemmatisation 
 

Figure.21. Le prétraitement présenté par notre application 
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3.3. Résumé automatique du texte (Summarization) : Consiste à faire un résumé  du texte 

nettoyé de l’étape précédente, en voici le processus : 

 

Texte nettoyé 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
nltk                                                                                             gensim 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                                       Sumy                  Spacy 
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Figure.22. Le processus du résumé automatique du texte ( Summarization ) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Voici les résultats du résumé avec les quatre bibliothèques utilisée : 
 

                             Le texte à résumer                            Spacy                               Nltk

 
              Résumé                                         Gensim                                  Sumy 
 

Figure.23. Le résumé automatique du texte présenté par notre application  

 
3.3.1. Comparaison : 
 

       ​ Toutes ces bibliothèques (Spacy, Nltk, Gensim et Sumy), sont des bibliothèques 

open-source gratuites du langage python, pour le traitement naturel du   Langage(NLP). 

       Mais le choix d’utilisation de chaque bibliothèque diffère selon le but du travail   et la 

nature du texte. 

1. Spacy : est conçu spécifiquement pour une utilisation en production et vous aide à 

créer des applications qui traitent et « comprennent » de gros volumes de texte. Elle 
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peut être utilisée pour créer des systèmes d'extraction d'informations ou de 

compréhension du langage naturel, ou pour prétraiter du texte pour un apprentissage en 

profondeur. 

Avantage : 

                      -  Le Framework PNL le plus rapide      

                    - Utilise le réseau de neurones pour entraîner certains modèles. 

             - Intègre la fourniture des vecteurs de mots  

             - Traite des objets ; plus précisément orienté- objets, par   

                rapport  aux autres bibliothèques 

Inconvénients : 

               -Manque de flexibilité par rapport au NLP 

               - La tolérisation des phrases est plus lente que NLTK. 

               - Ne prend pas en charge de nombreuses langues 

1-​ Gensim : est présentée comme un package de traitement du langage naturel 

qui effectue la « modélisation de sujets pour les humains ». Mais c'est 

pratiquement beaucoup plus que cela. Il s'agit d'un package leader et à la 

pointe de la technologie pour le traitement de textes, le travail avec des 

modèles vectoriels de mots (tels que Word2Vec, FastText, etc.) et pour la 

création de modèles de sujets. 

Avantages : 

                  - Travaille avec de grands ensembles de données et traiter  

                     des  flux  de données. 

                   - Soutient l'apprentissage en profondeur (Deep Learning). 

Inconvénients : 

                      - N'a pas assez d'outils pour fournir un pipeline NLP 

                       complet , elle doit donc être utilisée avec une autre  

                       bibliothèque (spacy ou nltk) 

                       - Conçue principalement pour la modélisation de texte 

                         non  supervisé. 

2-​ Sumy : simple et utilitaire de ligne de commande pour extraire un résumé à partir 

de pages HTML ou de textes bruts. Le package contient également un cadre 
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d'évaluation simple pour les résumés de texte. Les méthodes de synthèse 

implémentées sont décrites dans la documentation. 

3-​ NLTK : c’est la bibliothèque la plus populaire et la plus utilisée dans le 

traitement du langage naturel sous python car elle donne un résumé plus 

précis et plus le accepté par les experts. 

Avantage : 

                                                            - La bibliothèque la plus connue en PNL 

                                                 - De nombreuses extensions 

                                                 - Tokenisation rapide des phrases 

 

                                           -Prend en charge le plus grand nombre de langues par  

                                            rapport aux   autres   bibliothèques 

Inconvénients : 

                     - compliqué à apprendre et à utiliser 

                      - assez lent 

                      - ne fournit pas de modèles de réseau neurone 

                      - pas travail pas avec les vecteurs. [35] 

 

●​ Après l’évaluation et la comparaison des différents résultats d’implémentation des 

différents algorithmes de Summarization, nous avons fait rencontre aux experts 

(quelques enseignants de la  spécialité), et après discussion avec ces experts, on a 

abouti à choisir le résultat obtenu en appliquant l’algorithme qui intègre la 

bibliothèque NLTK et qui présente un résumé précis.  
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3.4. L’extraction des informations pertinentes : C’est l’étape finale de notre      travail, en 

voici le processus : 

 
                                 Texte résumé                                          Fichier source 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                                             Comparer 
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Figure.24.Le processus de l’extraction  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Voici le résultat de l’extraction après comparaison des deux fichier : 
Fichier source et Fichier résumé 
 
                                Fichier source        Fichier résumé           Fichier extrait 

 
 

Figure 25. L’extraction présentée dans notre application 
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Et pour plus précisément, après avoir importer le fichier résumé (Figure 26 et 27), on 

peut remarquer l’existence de quelques mots (soulignés) dans la figure 28 qui présente le 

fichier final et ça se réalise après une comparaison avec le fichier résumé. 

 

 

Figure 26. Exemple de mots pertinents1 

 

Figure 27. Exemple de mots pertinents2 
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Figure 28. Aperçu  final avec les mots pertinents 

 

4. Conclusion : 

 ​ Dans ce chapitre, nous avons présenté toutes les étapes de réalisation et 

d’implémentation du notre système avec le code source de chaque étape ainsi que des  

captures d’écran dans notre application. 

 
 
 

 

1. Conclusion générale 

Ce mémoire a passé en revue d'utilisation de l’exploration du texte « Text Mining »  

avec le traitement du langage naturel  « PNL » pour extraire les termes les plus importants 

des documents textuels, présenté sous forme d’une feuille de TP dans un domaine 

expérimentale qui est « la chimie » . 

 Le Text Mining  et le PNL sont deux domaines qui se développent rapidement ces 

dernières années. Par conséquent, les algorithmes, les méthodes et les approches sont aussi 

en évolution continue. 
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Face au problème rencontré dans notre travail lors de la conversion de la feuille de TP 

d’origine de type PDF au format textuel Txt, le changement Mentionné précédemment  nous 

a mené à utiliser la méthode « Dictionnaire »  pour l’extraction des information, avec un 

changement dans la méthode elle-même présenté par la comparaison des mots de notre 

corpus résumé avec le contenu d’un dictionnaire  crée manuellement , contenant les termes 

les plus utilisés dans le domaine chimique,  afin d’extraire les mots  tout en respectant leur 

pertinence. 

2. Perspectives : 

 Le résultat de notre travail peut être le noyau d’un futur travail, qui mène à une 

procédure de classification des termes pertinents extrais selon leur nature (action ou objet), 

ainsi que la génération final de la feuille de TP. 
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	MEMOIRE DE MASTER 
	       2.4. Les étapes du processus du Text mining……….………………….……………04 
	 
	2 .Text Mining : 
	     2.1. Définition : 
	      ​Le Text Mining est une branche de l’intelligence artificielle qui se spécialise dans le traitement de corpus de textes pour en analyser le contenu puis en extraire des connaissances. 
	      ​ le Text Mining est défini comme suit : « Le Text Mining est un traitement permettant de passer en revue un ensemble de données textuelles grâce à des techniques statistiques et linguistique pour en déduire de l’information utile par rapport au but fixé par un utilisateur lui évitant une lecture séquentielle de l’information » [1]. 
	2.4. Les étapes du processus du Text Mining : 
	  ​Le processus du Text Mining implique une série d'activités à effectuer pour extraire l'information. [4] .Ces activités sont : 
	●​Le prétraitement du texte. 
	●​La transformation du texte. 
	●​La sélection des caractéristiques. 
	●​Data Mining. 
	●​L’évaluation 
	●​L’application. 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	Figure 3 .Activités effectuées par le processus du Text Mining  
	L’étape la plus importante est le prétraitement, ou la préparation des données, c’est une tâche très importante qui consomme le plus de temps dans le processus de Text Mining (figure [3]). Cette étape inclut tous les traitements, les processus et les méthodes nécessaires pour la préparation des données pour les opérations de bases de la découverte de connaissance du système Text Mining. L’étape du prétraitement en général converti les informations de leur source originale en un format intermédiaire [5].  
	-​Transformer toutes les lettres en minuscule. 
	-​Faire la Tokénisation : mots ou les phrases. 
	-​Supprimer les mots vides (Stopwords). 
	-​Supprimer la ponctuation. 
	-​Stemming. 
	-​Lemmatisation. 
	-​La normalisation. 
	-​Créer un nouveau corpus propre prêt à l’emploi. 
	 
	 
	Dans ce chapitre, nous avons présenté des généralités sur les différents axes de notre travail : Text Mining, NLP et travaux pratiques ainsi la feuille de TP qui représente le noyau de notre travail ; c’est le document source qu’on va étudier durant ce mémoire. 
	 
	 
	Ⅱ.3 .But :  

	​𝐷 = 𝑚𝑖𝑛(𝑑(𝑃𝑖,𝑃𝑗),𝑃𝑖 ∈ 𝐺1, Ɐ 𝑃𝑗 ∈ 𝐺2)             [Equation 7] 
	   ​Elle est conçue pour le traitement naturel symbolique et statistique du langage anglais en langage Python. C’est l’une des bibliothèques de traitement naturel du langage les plus puissantes. 
	                     spaCy est l’une des principales bibliothèques du langage Python pour le Traitement Naturel du Langage (NLP) 


